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La BRVM ouvre sa 
séance de cotation 
du jour en baisse par 
rapport à la séance 
précédente...

La BRVM ouvre 
sa séance du Jour

Bourse Uemoa

 ● (Page 07)
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Les récoltes de 
vin amputées « de 
28 % à 30 % »

Togo / Conseil National du Crédit

Magazine économique

L'épisode de gel excep-
tionnel qui a sévi sur la 
France en avril pourrait 
bien avoir un impact ...

Nathalie BITHO
intègre le CNC

 ● (Page 04 & 12) 

PERFORMANCES sur les écrans 
de la TVT dimanche prochain 

43 banques s’engagent 
à la neutralité 
carbone d’ici à 2050

Climat

Le secteur de la finance 
compte lui aussi s’en-
gager pour le climat. 
43 banques internatio-
nales veulent arriver à 
la neutralité ...

La course aux 
vaccins Covid cache

 le rôle de la nutrition

Anti Covid-19

Dans l'effort mondial 
visant à maîtriser la pan-
démie, l'attention s'est 
déplacée pour s'assurer 
que des ...

 ● (Page 08)

 ● (Page 08)

Haut conseil pour l’emploi des jeunes
Le comité de pilotage 
satisfait des assises
Le Comité de pilotage 
du Haut conseil pour 
l’emploi des jeunes 
(HCEJ), après la pre-
mière session inaugu-
rale qui s’est tenue le 13 
avril ...

 ● (Page 06)

 ● (Page 04)

9ème Assemblée
 générale de

 l’ACRAM à Lomé

Cafés Robusta africain

En marge de la réu-
nion régionale sur les 
cafés Robusta africain, 
l’Agence des Cafés Ro-
busta d’Afrique et de 
Madagascar ...  ● (Page 02)

Développement à la base
Les impacts du 
projet EJV sont réels 
dans les Plateaux
Initié pour fournir des 
opportunités de géné-
rations de revenus aux 
jeunes pauvres et vulné-
rables ciblés ...  ● (Page  11)

du Togo

Site web: www.leconomistedutogo.com 
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 ● La présidente de la Délégation 
spéciale consulaire, Nathalie 

BITHO
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Aux décideurs ...

Le ministère de la promotion des Investissements 
du Togo a signé mardi 17 avril 2021, un accord 
de partenariat avec Singapore Corporation Enter-

prise (SCE).
En tant qu'organisme gouvernemental, le SCE a le pou-
voir de conclure des protocoles d'entente (PE) et des 
accords relatifs à des projets de collaboration du sec-
teur public avec d'autres gouvernements étrangers et 
leurs États.
Grâce à la participation du SCE en tant que représen-
tant du gouvernement de Singapour, il s’efforcerait de 
garantir que les solutions sont mises en œuvre avec 
succès, en tirant parti des meilleures pratiques de Sin-
gapour, et en aidant à qualifier les experts et les entre-
prises de Singapour utilisés.
Le SCE s’est engagé dans divers modes de coopéra-
tion avec d’autres pays pour partager avec eux l’expé-
rience de Singapour dans un large éventail de domaines 
du secteur public. SCE assume généralement le rôle 
d'agrégateur et de chef de projet pour ces projets, tra-
vaillant aux côtés de partenaires du secteur public, du 
secteur privé ou des deux.
SCE travaille en étroite collaboration avec les 16 minis-
tères de Singapour et plus de 60 conseils statutaires 
pour définir et adapter les solutions possibles pour ré-
pondre aux besoins des gouvernements étrangers et 
aider à atteindre leurs objectifs. SCE sert également de 
point focal d'accès à l'expertise de Singapour à travers 
ses agences publiques.
SCE est actuellement une branche intégrée d’« Enter-
prise Singapore », l'agence gouvernementale qui sou-
tient le développement des entreprises et la croissance 
de Singapour en tant que plaque tournante du com-
merce mondial et des startups.
Le Togo se voit bien devenir le petit Singapour d’Afrique 
de l’Ouest. Car, le pays dispose d’un des plus impor-
tants ports de la région qui dessert les pays enclavés 
(Niger, Mali, Burkina Faso. Il ambitionne de devenir un 
hub logistique, une plateforme et services et un centre 
région de transformation agricole.

Singapour d'Afrique de l'Ouest

KPATIDE Komlan

Cafés Robusta africain

9ème Assemblée générale de l’ACRAM à Lomé
En marge de la réunion régionale sur les cafés Robusta africain, l’Agence des Ca-
fés Robusta d’Afrique et de Madagascar (ACRAM) avec l’appui techniquement du 
Centre du Commerce International (ITC) tient sa 9ème Assemblée générale à Lomé. 
Les assises ont lieu du 26 au 30 avril 2021.

 ● Joël YANCLO

Au regard de la crise 
sanitaire actuelle 
et de son impact 

sur l’économie du café en 
Afrique, L’Agence des Ca-
fés Robusta d’Afrique et de 
Madagascar (ACRAM) et le 
Centre du Commerce Inter-
national (ITC) organise une 
Réunion régionale sur les 
cafés Robusta africain sur 
le thème « Post Covid 19, 
quelles perspectives pour la 
résilience de la filière café 
Robusta en Afrique ? ». Les 
débats seront axés sur le par-
tage des stratégies et bonnes 
pratiques adoptées par dif-
férents pays et organismes 
d’encadrement pour atténuer 
l’impact du Covid19 sur la 
chaine de valeur du café. Il 
sera aussi question de men-
tionner le Programme ACP 
/ UE ((2020-2024) qui vise 
à contribuer à la promotion 
des cafés Robusta africains 
en améliorant la producti-

vité, la compétitivité et les 
alliances commerciales. Ces 
assises sont rehaussées par 
les interventions de Banque 
Mondiale, de l’Organisation 
des Nation Unies pour le 
Développement Industriel et 
l’Union Européenne.

9ème Assemblée Gé-
nérale de l’ACRAM

Dans le cadre de la réunion 
régionale sur les cafés Ro-
busta africain, l’Agence des 
Cafés Robusta d’Afrique et 
de Madagascar (ACRAM) 
appuyée techniquement par 
le Centre du Commerce In-
ternational (ITC) tient sa 9e 
Assemblée Générale. Celle 
– ci rassemblera les experts 
de la filière du café de tous 
les horizons pour discuter 
des pistes de redynamisation 
concrètes, du secteur caféier 
en Afrique afin d’atténuer 
l’impact socio-économique 

de la crise sanitaire sur 
les acteurs de la filière en 
Afrique en général et dans 
l’espace ACRAM en parti-
culier. Les questions d’in-
clusion et d’autonomisation 
des femmes sont au cœur 
des politiques et des actions 
de l’ACRAM. En s’alignant 
avec les Objectifs de déve-
loppement durable (ODD), 
l’ACRAM prend en compte 
les millions de productrices, 
torréfactrices, exportatrices, 
acheteurs et consommatrices 
dans leur approche de dura-
bilité et d’inclusion socio-
économique. Il n’est plus 
à prouver l’importance du 
rôle socio-économique des 
femmes dans les différentes 
chaines de valeurs agri-
coles. Cependant, les efforts 
de formation en leadership, 
en gestion financière, accès 
aux ressources, aux ser-
vices et d’autres thématique 
demeurent un défi impor-
tant pour la filière Robusta. 
Les discussions du comité 
Genre seront axées autour 
de « l’Autonomisation éco-
nomique du genre dans la 
chaine de valeur Robusta en 
Afrique » ; Les sessions por-
teront essentiellement sur les 
communications des Points 
focaux Genre de l’ACRAM 
qui vont présenter l’envi-
ronnement dans lequel les 
femmes interviennent dans 
la filière et les probléma-
tiques auxquelles elles sont 
confrontées dans ce contexte 
sanitaire. Ensuite des orga-
nismes de renommées inter-
nationales telles que Com-
mod Africa, International 
Women for Coffee Alliance 
(IWCA)et LadyAgri présen-
teront respectivement leurs 
acquis sur le terrain et les 
moyens d’implémentations 
dans l’espace ACRAM en 
faveur des femmes dans la 
caféiculture.

 ● Enselme Gouthon, Secrétaire général de Comité de 
coordination filières pour le café cacao au Togo
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Conseil National du Crédit du Togo

Nathalie BITHO intègre le CNC
La présidente de la Délégation spéciale consulaire de la Chambre de commerce et d’industrie du Togo (CCIT), Nathalie BITHO, fait son entrée au sein du Conseil National 
du Crédit (CNC). Ceci est effectif, depuis le 15 avril, où s’est tenue en visioconférence, la première session du CNC au titre de l’année 2021.

 ● Joël YANCLO

Le Conseil National 
du Crédit (CNC) 
étudie les conditions 

de fonctionnement du sys-
tème bancaire et financier, 
notamment dans ses relations 
avec la clientèle et dans la 
gestion des moyens de paie-
ment ainsi que les conditions 
de financement de l’activité 
économique. Au Togo, une 
nouvelle personnalité fait 
son entrée au sein du CNC. 
Le Conseil s'est enrichi 
avec l'entrée d'un nouveau 
membre. « Je voudrais, au 
nom du Conseil et en mon 
nom personnel, souhaiter 
la bienvenue parmi nous à 
Madame BITHO. Pour ceux 
qui ne la connaissent pas, 
Madame BITHO est une 
habituée des discussions du 
CNC. Elle avait déjà contri-
bué aux travaux du Conseil 
en qualité de membre intuitu 
personæ pendant deux man-

dats de trois ans chacun. 
Ses expériences ont été d'un 

réel apport aux échanges au 
sein du Conseil », a déclaré 

l’argentier national, Sani 
Yaya, dans son mot de bien-
venu à l’ouverture des tra-
vaux de la première session 
du CNC au titre de l’année 
2021. C’était le jeudi 15 avril 
dernier en mode visioconfé-
rence. Le Conseil National 
du Crédit peut être consulté 
sur toute question monétaire 
ou de crédit. Il émet des 
avis et peut faire procéder 
aux études qu’il juge néces-
saires. Actuellement à la tête 
de la Délégation spéciale 
consulaire, pour conduire 
le processus transition à la 
Chambre de commerce et 
d'industrie du Togo, Nathalie 
BITHO, est Expert-comp-
table. Elle a été ministre et 
Secrétaire d'État chargée de 
la jeunesse et de l'emploi 
des jeunes ; Ex- Directeur de 
l’antenne nationale du Togo 
de la Bourse Régionale des 
Valeurs Mobilières (BRVM). 
Madame BITHO est égale-

ment fondatrice et gérante 
du cabinet d'expertise comp-
table et de commissariat aux 
comptes IIC SARL et Admi-
nistratrice Provisoire des Hô-
tels SARAKAWA et LEBE-
NIN. Sa mission à la CCIT 
est « conduire les élections 
au niveau de la Chambre et 
de mettre en place de nou-
veaux organes » 

Quatre points à 
l’ordre du jour

La première session du 
Conseil National du Crédit 
(CNC) de cette année s’est 
articulée autour de quatre 
points à savoir, la situation 
économique, monétaire et 
financière du Togo au 31 
décembre 2020 ; la situation 
des établissements de crédit 
et des systèmes financiers 
décentralisés au 31 décembre 
2020 ; l'évolution du finan-
cement de l'économie ; et la 
note sur la qualité des ser-

vices financiers au Togo. Nul 
n’ignore que la pandémie de 
la Covid-19 a provoqué une 
crise sanitaire sans précé-
dent avec des conséquences 
induites sur l'environnement 
économique. Face à cette 
situation, le Togo a, en mai 
dernier, révisé le taux de pro-
gression de l'activité écono-
mique à 1,3% pour l’année 
2020, contre une prévision 
initiale de 5,5%. En sep-
tembre 2020, au regard des 
incertitudes qui entouraient 
la gravité et la durée de la 
pandémie, nous avions en-
core révisé à la baisse à 0,7% 
le taux de croissance écono-
mique pour 2020. Selon les 
perspectives pour 2021, la 
progression de l'activité éco-
nomique devrait s'accélérer 
au Togo de 4,8%, en liaison 
avec les mesures prises pour 
une maîtrise des effets de la 
pandémie et une relance de la 
croissance économique.

Selon la BCEAO, Conseil National du Crédit comprend :
•	  Le	Ministre	chargé	des	Finances,
•	 Le	Représentant	de	la	Banque	Centrale,
•	 Le	ou	les	membres	du	Comité	de	Politique	Monétaire,	ressortissants	de	l’Etat	membre	concerné,
•	 Quatre	membres	nommés	par	le	Gouvernement	de	l’Etat	membre	concerné,	dont	le	Directeur	du	Trésor	
public,
•	 Un	membre	désigné	par	le	Conseil	Economique	et	Social,
•	 Le	 Président	 de	 l’Association	 Professionnelle	 des	 Banques	 et	 Etablissements	 Financiers	 et	 un	 autre	
membre	désigné	par	cette	association,
•	 Trois	membres	désignés	par	les	chambres	consulaires,
•	 	Deux	membres	désignés	par	les	associations	de	consommateurs	et	représentant	les	intérêts	de	la	clien-
tèle	des	banques	et	établissements	financiers,
•	 Deux	membres	désignés	par	les	universités	et	centres	de	recherche,
•	 	Quatre	personnalités	nommées	intuitu	personae	par	le	Comité	de	Politique	Monétaire,	en	raison	de	leur	
compétence	dans	les	domaines	économique,	monétaire,	financier,	juridique	ou	comptable.

Composition du Conseil National du Crédit

 ● La présidente de la Délégation spéciale consulaire, 
Nathalie BITHO
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Haut conseil pour l’emploi des jeunes

Le comité de pilotage satisfait des assises
Le Comité de pilotage du Haut conseil pour l’emploi des jeunes (HCEJ), après la 
première session inaugurale qui s’est tenue le 13 avril dernier a fait le point de la 
cérémonie ce 21 avril 2021.

 ● Eyram AKAKPO

Cette première session 
inaugurale du Haut 
conseil pour l’em-

ploi des jeunes placée sous 
le thème « Entreprise jeune 
du 21ème siècle dans les 
tourbillons de la Covid-19 », 
avait pour objectif de lancer 
les travaux des pôles théma-
tiques ainsi que le site web et 
l’application mobile Leleng.  
Pour le comité de pilotage 
du HCEJ, c’est un sentiment 
de satisfecit total. L’initiative 
prévue pour toucher 3000 
personnes est allée au-delà. 
La cérémonie a réuni 200 
personnes en présentiel, tou-
ché 39060 personnes et suivi 
en live via les applications 
zoom et Facebook par 1962 
personnes. « C’est un satis-
fecit pour le comité parce 
que le nombre de personnes 
prévu d’atteindre a été plus 
que nos attentes. La coali-
tion a été créée en 2016 et a 
travaillé sur l’ensemble des 
politiques qui concerne les 

jeunes et aujourd’hui, per-
met, grâce à cette réunion du 
Haut conseil de faire le bilan 
et de relever les impacts de 
ces politiques sur les jeunes 
», a laissé entendre Akaya 
Stéphane, le Président du 
comité de pilotage, qui in-
dique que son comité a reçu 
l’engagement des partenaires 
techniques et financiers et du 
secteur privé pour l’accom-
pagnement du gouvernement 
dans la création d’emplois 
à la jeunesse.  « Le gou-
vernement  a des solutions 
concrètes pour l’emploi des 
jeunes. Malheureusement, 
les jeunes n’arrivent pas à 
avoir les bonnes informa-
tions  pour avoir accès aux 
dispositifs  mis en place par 
le gouvernement  pour les 
soutenir. Donc l’idée de la 
plateforme, c’est que par-
tout où se trouve un jeune, il 
puisse avoir l’accès à la pla-
teforme et à l’ensemble des 
solutions que l’Etat propose  
pour résoudre la question de 

l’emploi », a-t-il indiqué. 
« Le changement viendra 
à travers la feuille de route 
du gouvernement qui fait 
3500 milliards d’investis-
sement dont 50% par l’Etat, 
50% par le secteur privé. 
En investissant massive-
ment dans les secteurs qui 
concernent les jeunes, nous 
allons pouvoir régler pro-
gressivement la question 
de l’emploi, du chômage et 
du sous-emploi des jeunes 
» rassure-t-il. Cette session 
inaugurale, faut-il le rap-
peler,  a permis au comité 
de pilotage de recueillir les 
orientations stratégiques 
de la Cheffe du gouverne-
ment Victoire Tomegah-
Dogbé, pour la mobilisation 
de l’ensemble des acteurs 
impliqués dans la lutte 
contre le chômage et le 
sous-emploi conformément 
à la feuille de route gouver-
nementale. Il sied de rap-
peler que le Haut Conseil 
est l’organe centrale de la 
Coalition nationale pour 
l’emploi des jeunes dont 
la mission est de veiller au 
respect des orientations de 
l’Etat en matière de l’em-
ploi des jeunes, apprécier 
les stratégies proposées par 
le secrétariat permanent de 
la coalition, étudier et pro-
poser à l’endroit du gouver-
nement et des partenaires 
des orientations nécessaires 
et ses cibles nouvelles en 
vue d’assurer une nouvelle 
efficacité de la Coalition.

Magazine économique

PERFORMANCES sur les écrans de la TVT dimanche prochain 
Émission télé dédiée à la promotion des entreprises de l'actualité économique et du 
développement en Afrique, le numéro d’avril du magazine PERFORMANCES sera 
diffusé le dimanche 25 de ce mois sur les écrans de la Télévision Togolaise (TVT), 
après le journal de 20 heures, avec comme invité spécial, Léon HOUNDJAGO, PDG 
de CAGECFI (Cabinet de gestion, de conseils en finance et d'informatique).

 ● Joël YANCLO

Initiative du cabinet inter-
national ECO FINANCE 
ENTREPRISE, le maga-

zine économique PERFOR-
MANCES arrive sur les écrans 
de la TVT, dimanche 25 avril 
2021. Ainsi, chaque mois, 
plusieurs dossiers seront pré-
sentés sous forme d’émission 
et reportages qui analysent 
des programmes socio-écono-
miques en cours de dévelop-
pement dans les entreprises. Il 
s’agit d’un magazine qui a un 
volet marketing pour les entre-
prises qui impactera directe-
ment leur business. Une stra-
tégie de communication pour 
déployer la notoriété et valo-
riser leur image de marque et 
générer une réputation. Des ru-
briques telles que Focus Busi-
ness, Investissement, Actuali-
té, Innovation des Entreprises, 
RSE vont meubler l’émis-
sion PERFORMANCES. 
Pour ce premier numéro, le 

cabinet international ECO 
FINANCE ENTREPRISE 
met l’accent sur le thème « 
Transformation numérique 
: comment réussir la digita-
lisation de l’Afrique ». Car, 
l’innovation numérique offre 
à l’Afrique une chance de 
développer son économie et 
depuis plusieurs années, les 
outils digitaux ont réussi à 
attirer et susciter un véritable 
engouement sur les marchés, 
ceci incite les pays à accélé-
rer leurs efforts, généraliser 
l'accès à l'internet haut débit, 
jeter les bases d’une écono-
mie digitale dynamique, aux 
entreprises à la recherche 
d’expertises et à l’intégra-
tion des technologies dans 
les process, et dans l’amé-
lioration continue de la force 
de vente. Mais les enjeux 
d’une transformation digitale 
en Afrique sont multiples. 
Ainsi, PERFORMANCES 
permettra de dégager un cer-

tain nombre de tendances et 
de faits essentiels au sujet du 
digital sur le continent.

Léon HOUNDJAGO, 
invité spécial

Promoteur de CAGECFI, 
Léon HOUNDJAGO est in-
vité spécial de ce premier nu-
méro de PERFORMANCES 
du cabinet international ECO 
FINANCE ENTREPRISE. 
CAGECFI accompagne les 
mutations technologiques et 
les transformations numé-
riques des entreprises, des 
Gouvernements et des autres 
acteurs économiques du 
continent. 
Au cours de son intervention, 
Léon HOUNDJAGO démon-
trera que la maturité digitale 
des entreprises est en forte 
corrélation avec leur perfor-
mance et que les organisa-
tions ayant intégré le digital 
dans leur stratégie se dotent 
de leviers de croissance et de 
rentabilité, solidifient davan-
tage leur positionnement et le 
renforcement de leur image 
et identité visuel, marquent 
leur différence et leur place 
de choix dans un contexte 
international où de nouveaux 
acteurs purement digitaux 
bousculent les règles. Ren-
dez-vous est donc pris pour 
le dimanche 25 avril 2021 sur 
les écrans de la TVT après le 
journal de 20 heures.

 ● Les membres du Comité de pilotage

Promotion de l'élevage au Togo

Les acteurs en atelier à Lomé
Dans l'optique de promouvoir l'élevage au Togo, les importateurs des produits carnés et les responsables des abattoirs locaux se sont réunis en atelier ce mercredi 21 Avril 
2021 à l'hôtel AMOUKADI à Lomé.

 ● Bernard AFAWOUBO

Réunis en atelier à 
Lomé, les importa-
teurs des produits 

carnés et les responsables 
des abattoirs vont faire le 
diagnostic des problèmes et 
proposer des mesures idoines 
devant promouvoir durable-
ment l'élevage au Togo. Au 

cours de cet atelier, il sera 
question pour les participants 
de faire un état des lieux de 
la production de viande de 
volaille locale et les impor-
tations des produits carnés 
au Togo ; Proposer des pistes 
de réflexions et d'actions à 
mener pour résoudre les pro-

blèmes rencontrés, susciter 
une synergie plus grande 
entre les différents acteurs 
du secteur (producteurs, 
Abattoirs, et importateurs 
de viandes de volailles 
congelées) ;  Adopter une 
démarche méthodologique 
pour l’élaboration d’un plan 

stratégique pour le développe-
ment durable de l’élevage au 
Togo. « Avec les importateurs 
et les transporteurs du secteur 
de l’élevage, il s’agit : d’iden-
tifier les défis et  les démarches 
pour améliorer les presta-
tions et permettre la filière de 
connaître un plein essor »,  a 

souligné le directeur de l’éle-
vage  Docteur BATAWUI 
Komlan Batassé. « Cette ren-
contre des transformateurs et 
des importateurs, un maillon 
essentiel de l’élevage est 
une occasion de proposer 
des actions concrètes pour le 
développement de la produc-

tion locale de qualité et son 
acceptation par les consom-
mateurs togolais » a révélé 
Kolani Dindiogue, Directeur 
de cabinet, représentant le 
ministre de l'agriculture, de 
l'élevage et du développe-
ment rural dans son discours 
d'ouverture.
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Anti Covid-19

 La course aux vaccins Covid cache le rôle de la nutrition
Dans l'effort mondial visant à maîtriser la pandémie, l'attention s'est déplacée pour s'assurer que des vaccins sûrs et efficaces sont disponibles pour tous, y compris les 
habitants des pays pauvres. Pourtant, si les vaccins changent la donne, ils ne sont pas une solution miracle.

 ● Vivien ATAKPABEM

L'Organisation mon-
diale de la santé a mis 
en garde contre les 

inégalités de distribution des 
vaccins à travers l'Afrique. 
Une vaccination généralisée 
ne sera réalisée qu'en 2023 
ou 2024. Ainsi, inévitable-
ment, les réservoirs du virus 
persisteront, nous mena-
çant tous par l'émergence 
de souches résistantes aux 
vaccins. De plus, dans la 
course à la vaccination, les 
gouvernements ne recon-
naissent pas le rôle vital que 
joue la nutrition dans la lutte 
contre cette maladie perni-
cieuse. Une bonne nutrition 
n'empêche pas l'infection 
par Covid-19. Pourtant, la 
malnutrition peut aggraver 
considérablement ses effets. 
La dénutrition altère la fonc-
tion immunitaire. L'obésité 
qui résulte d'une alimenta-
tion bon marché et malsaine 
est également liée au diabète 
et aux maladies cardiovas-
culaires - deux facteurs de 
risque élevés de maladie 
grave et de décès par coro-

navirus. Enfin, une bonne 
nutrition est importante 
pour garantir la pleine effi-
cacité du vaccin et peut être 
associée à la progression du 
Covid long. La prévalence de 
la malnutrition, malgré des 
efforts considérables, reste 
élevée dans les pays à revenu 
faible et intermédiaire, en 
particulier en Afrique et en 
Asie, où respectivement 250 
millions et 381 millions de 
personnes n'ont pas accès à 
une alimentation adéquate. 
Covid-19 menace de créer 
132 millions de personnes 

sous-alimentées supplémen-
taires en raison de la perte 
d'emplois, de revenus pertur-
bés et de problèmes de santé. 
Le monde s'est mobilisé au-
tour de la vaccination ; il doit 
également se mobiliser pour 
améliorer la nutrition. Sinon, 
Covid creusera les inégalités 
mondiales. L'amélioration 
des systèmes alimentaires est 
essentielle et peut également 
jouer un rôle essentiel dans la 
réduction de la menace de fu-
tures pandémies. Partout où 
la faune entre dans le régime 
alimentaire humain, ou là où 

la faune sauvage et les habi-
tats humains se chevauchent, 
les maladies peuvent passer 
des populations animales 
aux populations humaines - 
comme avec le VIH / sida, 
Ebola, la grippe et presque 
certainement Covid-19. Des 
systèmes alimentaires mieux 
gérés réduisent ces risques. 

L’anticipation de 
Gavi Covax

Le double objectif d'un 
déploiement plus rapide et 
plus équitable de la vacci-
nation et de la lutte contre 
l'aggravation des niveaux 

de malnutrition est un défi 
majeur pour les pays déjà 
gravement touchés par la 
pandémie. L'accès aux vac-
cins a été grandement faci-
lité par le développement de 
mécanismes de financement 
révolutionnaires. L'engage-
ment anticipé de Gavi Covax 
sur le marché, par exemple, 
soutient l'accès aux vaccins 
dans 92 pays à revenu faible 
ou intermédiaire. L’Équipe 
spéciale d’acquisition de 
vaccins en Afrique a égale-
ment été créée par l’Union 
africaine pour acquérir suffi-
samment de vaccins pour la 
vaccination d’environ 60% 
de la population du conti-
nent, ce qui, selon Gavi, 
apportera l’immunité col-
lective. Les investissements 
du Groupe de la Banque 
africaine de développement 
dans l’agriculture (tant pu-
blics que privés) devraient 
quadrupler, passant d’une 
moyenne annuelle de 612 
millions de dollars à environ 
2,4 milliards de dollars d’ici 
2024 pour la transformation 
des systèmes alimentaires. 

En mars 2020, la banque a 
levé un montant exceptionnel 
de 3 milliards de dollars sous 
forme d'obligation à trois ans 
pour aider à atténuer l'impact 
économique et social de la 
pandémie de Covid-19 sur 
les économies africaines. 
La nutrition soutient 

le vaccin
Aucun pays ou région ne 
peut gagner seul la bataille. 
Une réponse mondiale est 
nécessaire pour lutter contre 
une menace mondiale. Dans 
le cadre de cette lutte, une fa-
cilité de financement dédiée 
est nécessaire pour mobiliser 
les ressources mondiales et 
nationales afin que chacun 
ait accès à une alimentation 
durable, abordable et saine. 
Lorsque les dirigeants mon-
diaux se réunissent au som-
met des Nations Unies sur 
les systèmes alimentaires 
cette année, la nutrition et la 
santé doivent être reconnues 
comme étant au cœur du pro-
gramme de transformation 
alimentaire et de la gestion 
de Covid-19. Les vaccins 
peuvent protéger, mais c'est 
la nutrition qui le soutient.

GOMYCODE

Une nouvelle startup internationale s’installe à Dakar
L’ed-tech tunisienne qui a récemment ouvert ses portes à Paris (France), Alger (Algérie), Casablanca (Maroc), 
Le Caire (Egypte), Manama (Bahrain), Lagos (Nigéria) et Abidjan (Côte d’Ivoire) décide également de s’installer 
à Dakar au Sénégal.

A travers une plate-
forme éducative for-
mant la prochaine 

génération de profils tech-
nologiques et numériques, 
GOMYCODE vise à devenir 
la plus grande communauté 
technologique et numérique 
d’Afrique et du Moyen-
Orient. Lancée en 2017 par 
Yahya et Amine Bouhlel, 
GOMYCODE compte au-
jourd’hui plus de 80 talents 
aux profils variés parmi ses 
employé.e.s et un réseau de 
plus de 100 formateurs à 
travers les Hackerspaces de 
Tunisie, d’Algérie, du Ma-
roc, du Bahreïn, d’Egypte, 
du Nigeria, de Côte d’Ivoire 
et donc du Sénégal. Basé sur 
un modèle d’apprentissage 
mixte, entre une présence 
physique au sein des Hac-
kerspaces de GOMYCODE 
et un apprentissage en ligne, 
la start-up veut avoir un im-
pact fort en termes de forma-
tion des talents et faciliter leur 
intégration dans un marché 
du travail et une économie 
numérisée. C’est avec cette 
vision, qu’au cours des 3 der-
nières années, plus de 10.000 
étudiants ont été formés et 
ont pu acquérir de nouvelles 
compétences, leur ouvrant 
ainsi de nouveaux horizons 
professionnels. Avec plus de 

100 partenaires de l’emploi 
en Europe, en Afrique et dans 
le monde arabe, plus de 85% 
de nos étudiants ont pu trou-
ver un emploi. Repensant 
l’éducation, le modèle GO-
MYCODE se veut l’école 
du XXIe siècle offrant, pour 
tous, de 7 à 77 ans, des for-
mations en développement 
web, en développement de 
jeux vidéo, en Data Science, 
en UX Design et en Marke-
ting digital. “Après de nom-
breux voyages et plus de 3 
ans passés en Tunisie, j’ai eu 
l’opportunité de partir vivre 
au Sénégal. J’ai ainsi rejoint 
GOMYCODE dans sa phase 
d’expansion pour construire 
le nouveau hub de forma-
tion digitale à Dakar. Cette 

opportunité formidable me 
permet ainsi de sortir de l’in-
dustrie aéronautique où j’ai 
fait mes premières classes, 
pour rentrer avec une équipe 
sur-motivée et une structure 
solide dans la formation des 
métiers de demain. Grâce 
à un nouveau modèle de 
formation unique en active 
learning, bien plus adapté 
et performant que le passive 
learning du 20eme siècle, 
GOMYCODE peut offrir une 
ouverture et une accessibilité 
au monde international de la 
tech à une jeunesse avide de 
réussite dans l’un des pays les 
plus prometteur d’Afrique de 
l’Ouest”, explique Vincent 
Leconte, Country launcher 
de la start-up au Sénégal.

Côte d’Ivoire

849 000 tonnes de noix de cajou produit en 2020, un record !
En Côte d’Ivoire, la transformation de noix de cajou 
prend progressivement son envol. Le pays qui a dé-
ployé sur ces dernières années, un arsenal de mesures 
pour rendre attractif  ce segment enregistre l’arrivée 
de plusieurs entreprises.

 ● La ville de Dakar voit une nouvelle startup internationale 
s’y installer : GOMYCODE. En Côte d’Ivoire, la 

commune de Sikensi, 
au sud du pays, abri-

tera à terme une unité de 
traitement d’anacarde. Selon 
les informations relayées 
par l’Agence ivoirienne de 
presse (AIP), l’usine sera ba-
sée plus précisément à Kata-
dji et installée par l’entreprise 
African Diamond Company.  
Elle sera dotée d’une capaci-
té initiale de transformation 
de 20 000 tonnes de noix de 
cajou pour la première année 
d’activité qui sera portée à 
30 000 tonnes durant la 2e 
année d’opérations.  D’après 
Tibet Magloire, consultant de 
l’entreprise, cette démarche 
d’installation mûrie depuis 
2018, permettra de fournir 
350 emplois au démarrage 
des activités. Le responsable 
indique également que les 

négociations sont déjà enta-
mées avec les autorités com-
munales pour l’acquisition 
de terrain et l’apport d’équi-
pements pour le lancement 
de la construction de l’usine. 
Ce projet s’ajoute à d’autres 
initiatives déployées par le 
gouvernement ivoirien pour 
accroître la transformation 
de la noix de cajou dans le 
pays, premier producteur 
mondial d’or gris depuis 
2015. Récemment, l’exécu-
tif a annoncé le lancement 
d’ici 2022, de la première 
zone industrielle de transfor-
mation de la noix de cajou à 
Bondonkou sur une superfi-
cie de 15 hectares. En 2020, 
la Côte d’Ivoire a produit 849 
000 tonnes de noix de cajou, 
un record. 

Avec ecomnewsafrique.com

Pourquoi le Sénégal 
?

Situé dans la partie la plus 
occidentale de l’Afrique, le 
Sénégal en est l’un des pays 
les plus stables aujourd’hui. 
Ayant enregistré une crois-
sance économique parmi la 
plus forte d’Afrique, tou-
jours supérieure à 6 % entre 
2014 et 2018, le pays se posi-
tionne aujourd’hui comme 
l’un des plus gros hubs tech-
nologiques et financiers de 
l’Afrique de l’Ouest. 
Ce positionnement écono-
mique attire la jeunesse et 
offre un potentiel important 
dans le secteur de la forma-
tion et de l’éducation. De 
plus, lorsque l’on sait qu’il 
y a plus de 400.000 postes 
ouverts en Afrique dans les 
métiers du digital, que près 
de 42% des métiers actuels 
vont être impactés par cette 
digitalisation massive, et 
que 61% de la population 
sénégalaise a moins de 25 
ans, il n’y a donc de meilleur 
challenge que celui que nous 
nous lançons avec GOMY-
CODE en essayant de donner 
les armes à cette jeunesse 
pour faire rayonner l’Afrique 
numérique dans le monde de 
demain. 

Avec financialafrik.com
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BRVM 10 130,23

Variation Jour -0,05 %

Variation annuelle -0,50 %

BRVM Composite 147,89

Variation Jour 0,61 %

Variation annuelle 1,73 %

BULLETIN OFFICIEL DE
LA COTE

N° 78 jeudi 22 avril 2021 Site : www.brvm.org

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 4 450 722 080 211 0,61 %

Volume échangé (Actions & Droits) 372 643 584,50 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 270 269 073 -14,08 %

Nombre de titres transigés 41 5,13 %

Nombre de titres en hausse 19 90,00 %

Nombre de titres en baisse 9 -43,75 %

Nombre de titres inchangés 13 0,00 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 6 312 163 726 597 0,00 %

Volume échangé 73 178 733,46 %

Valeur transigée (FCFA) 731 592 222 709,39 %

Nombre de titres transigés 3 -57,14 %

Nombre de titres en hausse 0 -100,00 %

Nombre de titres en baisse 0

Nombre de titres inchangés 3 -40,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SMB CI (SMBC) 6 250 7,48 % 102,92 %

SAPH CI (SPHC) 2 310 7,44 % 65,00 %

CIE CI (CIEC) 1 555 7,24 % 3,67 %

NESTLE CI (NTLC) 670 7,20 % 109,38 %

SETAO CI (STAC) 300 7,14 % 7,14 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

TRACTAFRIC MOTORS CI (PRSC) 2 020 -7,34 % -7,97 %

SERVAIR ABIDJAN CI (ABJC) 905 -6,70 % -27,02 %

BANK OF AFRICA ML (BOAM) 1 215 -3,95 % 8,00 %

ONATEL BF (ONTBF) 3 425 -1,58 % 19,55 %

BANK OF AFRICA BN (BOAB) 4 000 -1,23 % 8,25 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 12 45,39 2,41 % 25,21 % 42 937 44 176 940 13,01

BRVM - SERVICES PUBLICS 4 431,35 -0,42 % 5,09 % 11 701 88 595 155 8,73

BRVM - FINANCES 15 57,47 1,11 % -4,20 % 293 715 109 229 848 9,87

BRVM - TRANSPORT 2 342,90 0,00 % -9,45 % 4 057 5 749 420 6,03

BRVM - AGRICULTURE 5 122,25 2,56 % 41,26 % 4 340 4 556 220 8,73

BRVM - DISTRIBUTION 7 205,43 0,81 % -9,27 % 14 491 17 573 780 12,66

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 370,16 7,14 % 7,14 % 1 402 387 710 4,66

BRVM - PETITES CAPITALISATIONS - - - - - - -

INDICES SECTORIELS 

Définitions
Volume moyen annuel par  séance 
             

Valeur moyenne annuelle par séance
       

Ratio moyen de liquidité 
Ratio moyen de satisfaction   
                  

Ratio moyen de tendance 
Ratio moyen de couverture                  

= Volume annuel échangé / nombre de séances
= Valeur annuelle échangée / nombre de séances
= Moyenne des ratios de liquidité (Titres échangés / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de satisfaction (Titres échangés / Volume des ordres d'achat)
= Moyenne des ratios de tendance (Volume des ordres d'achat / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de couverture (Volume des ordres de vente / Volume des ordres d'achat)

Taux moyen de rotation 
               

PER moyen du marché 
                  

Taux de rendement moyen
           

Taux de rentabilité moyen 
       

Prime de risque du marché         

= moyenne des taux de rotation des actions cotées (volume transigé/capi flottante)
= moyenne des PER des actions cotées ayant un PER positif
= moyenne des taux de rendement des actions cotées ayant distribué un dividende
= moyenne des taux de rentabilité des actions cotées
= (1 / le PER moyen du marché) - le taux de référence actuel des emprunts d'Etat 

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

PER moyen du marché 8,57

Taux de rendement moyen du marché 7,67

Taux de rentabilité moyen du marché 14,51

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 86

Volume moyen annuel par séance 169 377,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 055 956 114,25

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

Ratio moyen de liquidité 0,72

Ratio moyen de satisfaction 45,10

Ratio moyen de tendance 6 223,56

Ratio moyen de couverture 1,61

Taux de rotation moyen du marché 0,04

Prime de risque du marché 5,77

Nombre de SGI participantes 26

BRVM - BOURSE REGIONALE DES VALEURS MOBILIERES
BRVM - Société Anonyme au capital de 3.062.040.000 CFA - RC : CI - ABJ - 1997 - B - 208435 - CC : 9819725 - E

Siège Social : Abidjan - CÔTE D'IVOIRE. Adresse : 18,Rue Joseph ANOMA (Rue des Banques) - Abidjan
Tél : +225 20 32 66 85 / 86, Fax : +225 20 32 66 84, Mail : brvm@brvm.org, Site Web : www.brvm.org
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France

Les récoltes de vin amputées « de 28 % à 30 % » 
L'épisode de gel exceptionnel qui a sévi sur la France en avril pourrait bien avoir 
un impact désastreux sur le secteur. Selon l’organisme public FranceAgriMer, les 
récoltes de  vin 2021 pourraient diminuer d’environ 28 % à 30 % par rapport à la 
moyenne des cinq dernières années. 

Le pays « pourrait 
perdre entre 12,5 et 15 
millions d’hectolitres 

», d’après ce bilan provisoire 
à prendre « avec précaution 
» car il faudra du temps pour 
estimer vraiment les dégâts, 
a précisé Ygor Gibelind, dé-
légué pour la filière viticole à 
FranceAgriMer. Le manque 
à gagner se situerait « entre 
1,5 et 2 milliards d’euros 
» pour le secteur, toujours 
selon la profession, a-t-il dit 
lors d’une visioconférence.

« A peu près deux 
milliards d’euros » 

de pertes
Jérôme Despey, secrétaire 
général de la FNSEA et pré-
sident du conseil spécialisé 
« Vin et cidre » de FranceA-
griMer, avait annoncé le 15 

avril que la filière s’attendait 
à perdre un tiers de la récolte, 
donc « à peu près deux mil-
liards d’euros ». Soit la four-
chette haute de cette estima-
tion. « Les estimations de 
pertes par les professionnels 
semblent cohérentes avec 
celles de nos services », in-
dique le cabinet du ministre 
de l’Agriculture.

Un milliard d’euros 
d’aides pour les agri-

culteurs
Les récoltes de vin connais-
sant d’assez fortes variations 
d’une année sur l’autre du fait 
de la météo, il est d’usage de 
faire des moyennes sur cinq 
ans. La récolte moyenne des 
cinq dernières années s’éta-
blit à 44,5 millions d’hecto-
litres. En 2017, année de gel 

également, elle avait été de 
37,6 millions d’hectolitres. 
En 2020, année très favo-
rable sur le plan de la météo, 
elle avait atteint 46,7 millions 
d’hectolitres. En 2021, la ré-
colte pourrait donc se monter 
à 32 millions d’hectolitres, 
selon ces premières estima-
tions. Mais cela dépendra 
aussi de la reprise de la vé-
gétation et des conditions 
météorologiques futures. Le 
Premier ministre, Jean Cas-
tex, a annoncé samedi un 
milliard d'euros d'aides pour 
les agriculteurs (viticulteurs, 
arboriculteurs, betteraviers 
notamment) touchés par 
l’épisode de gel intense qui a 
frappé le pays en avril.

20 Minutes avec AFP 

Climat

43 banques s’engagent à la neutralité carbone d’ici à 2050
Le secteur de la finance compte lui aussi s’engager pour le climat. 43 banques inter-
nationales veulent arriver à la neutralité carbone d’ici à 2050.

43 banques internatio-
nales se sont engagées 
sous la houlette de 

l’ONU pour atteindre la neu-
tralité carbone «d’ici à 2050 
ou plus tôt», a annoncé mer-
credi l’initiative financière de 
l’ONU pour l’environnement 
(UNEP FI). Cette «Net-Zero 
Banking Alliance» s’inscrit 
dans le cadre de la «Glas-
gow Financial Alliance for 
Net Zero» présidée par Mark 
Carney, envoyé spécial de 
l’ONU pour le climat et 
l’un des organisateurs de la 
COP 26, qui se tiendra à la 
fin de l’année à Glasgow, en 
Écosse.

Objectifs intermé-

diaires pour 2030
Parmi les banques qui ont 
adhéré à cette initiative fi-
gurent les françaises BNP 
Paribas, Société Générale et 
la Banque Postale, ainsi que 
les britanniques Barclays 
et HSBC, la suisse Credit 
Suisse ou encore l’espa-
gnole Santander. Tous les 
établissements signataires se 
sont engagés, entre autres, 
à aligner leurs portefeuilles 
d’investissements et de cré-
dits avec un objectif de neu-
tralité carbone «d’ici à 2050 
ou plus tôt», et à se donner 
des objectifs intermédiaires 
à 2030 au plus tard. «Tous 
les objectifs seront régulière-
ment révisés afin de garantir 

leur cohérence avec les don-
nées scientifiques les plus 
récentes», a signalé l’UNEP 
FI. Pour Jean-Laurent Bon-
nafé, directeur général de 
BNP Paribas, cité dans un 
communiqué du groupe, «la 
signature d’un engagement 
commun net zéro carbone, 
avec des objectifs intermé-
diaires, constitue une étape 
décisive dans la mobilisation 
du secteur financier pour le 
climat» et «est un signal fort 
pour l’ensemble des parties 
prenantes». Selon l’instance 
de l’ONU, les assureurs et 
réassureurs sont actuelle-
ment en train de plancher sur 
une initiative identique.

(AFP)

Plateformes numériques

Netflix s’essouffle après une pandémie en or
Le géant du streaming vidéo n’a pas glané autant de nouveaux abonnés que prévu au premier trimestre 2021 et a vu son action chuter à la Bourse. 

Les Bridgerton et les 
Lupin n’ont pas sauvé 
la mise à Netflix, qui 

a vu la croissance de sa base 
d’abonnés payants ralentir au 
premier trimestre, un signe 
que la période propice de la 
pandémie s’achève peut-être 
pour certaines plateformes 
numériques. Netflix a fini le 
premier trimestre 2021 avec 
près de 208 millions d’abon-
nés payants dans le monde 
(+14%), soit 2 millions de 
moins que ce que le géant 
du streaming vidéo avait 
promis aux investisseurs. La 
sanction a été immédiate: 
son titre perdait plus de 10% 
lors des échanges électro-
niques après la clôture de la 
Bourse. «Nous pensons que 
la croissance de notre base 
d’abonnés payants a ralenti 
à cause de la percée de 2020 
liée au Covid-19 et aussi à 
cause d’une offre de conte-
nus plus réduite au premier 
semestre de cette année, en 
raison des délais de produc-
tion dus à la pandémie», a 
expliqué le groupe califor-
nien dans un communiqué. 

«Nous avons fini 2020 avec 
plus d’abonnés et de revenus 
que nous n’en aurions eus» 
sans la crise sanitaire, a-t-il 
rappelé. En début d’année, 
la croissance affichait un bon 
rythme, notamment grâce 
au succès des adaptations 
modernes de fiction comme 
«La Chronique des Bridger-
ton» ou la série française 
«Lupin». En janvier, Netflix 
avait annoncé que l’intrigue 
sentimentale britannique «La 
Chronique des Bridgerton» 
avait été vue par 82 millions 
de foyers en quatre semaines, 

un record.
Saturation

Mais l’élan s’est ensuite 
essoufflé, et la plateforme 
ne table que sur 1 million 
d’abonnés supplémentaires 
pour le trimestre en cours, 
contre 10 millions l’année 
dernière à la même période. 
«C’est une source d’inquié-
tude parce que Disney+, 
Hulu, HBO Max et d’autres 
sont en train de les rattraper 
en termes d’abonnés amé-
ricains», commente Eric 
Haggstrom, analyste du cabi-
net eMarketer. «Cela signifie 

que Netflix est sans doute 
proche de la saturation aux 
États-Unis, son plus gros 
marché». Ce rafraîchisse-
ment «montre que le monde 
est en train de revenir un peu 
à la normale, aux dépens 
de Netflix», a tweeté Gene 
Munster du fonds d’investis-
sement Loup Ventures. Sur 
le long terme, il envisage 
une croissance «quasi plate» 
pour le pionnier du secteur. 
Disney+, qui a pris du ser-
vice en novembre 2019, est 
parvenu à près de 95 mil-
lions d’abonnés en février. 
La plateforme a largement 
bénéficié des mesures de 
confinement, de l’immense 
catalogue du groupe califor-
nien et de prix peu élevés 
par rapport aux concurrents. 
«Nous avons eu dix années 
de croissance sans encombre, 
c’est juste un peu bancal en 
ce moment», a déclaré Reed 
Hastings, le fondateur et 
patron de Netflix, lors d’une 
conférence aux analystes. 
«Nous nous sommes deman-
dé si ce n’était pas à cause 
de la compétition, (…) mais 

nous avons examiné de près 
les données dans les régions 
où il y a de nouveaux concur-
rents et cela ne fait pas de dif-
férence pour nous en termes 
de croissance relative», a-t-il 
assuré.

17 milliards
Il a aussi répété que les 
principaux rivaux de la pla-
teforme selon lui restent la 
télévision dite «linéaire», 
traditionnelle, suivie par 
YouTube. «Ça se résume 
au Covid», a ajouté Spen-
cer Neumann, le directeur 
financier du groupe. «C’est 
difficile de prévoir les résul-
tats en ce moment». Netflix 
espère néanmoins un rebond 
à partir de l’été, notamment 
grâce au retour de séries très 
populaires comme «Sex Edu-
cation» ou «La Casa de Pa-
pel» au deuxième semestre, 
et aussi grâce à la reprise des 
tournages, à la faveur des 
campagnes de vaccination 
contre le Covid-19. «Nous 
produisons de nouveau en 
toute sécurité dans la plupart 
des marchés majeurs, sauf au 

Brésil et en Inde», détaille 
l’entreprise. «Si cela conti-
nue, nous dépenserons plus 
de 17 milliards de dollars en 
contenus cette année, et nous 
continuerons à proposer une 
incroyable variété de titres 
avec encore plus de produc-
tions originales que l’année 
dernière». La plateforme 
a les moyens: son chiffre 
d’affaires a bondi de 24% à 
plus de 7 milliards de dollars 
au premier trimestre et son 
bénéfice net, 1,7 milliard, 
est largement supérieur aux 
attentes et plus du double d’il 
y a un an. Mais malgré cette 
hausse, «la part de marché 
de Netflix en termes de reve-
nus liés aux abonnements du 
streaming diminue», a noté 
eMarketer dans un commu-
niqué. «Ils avaient 49,4% 
du total américain en 2018, 
contre 30,8% attendus d’ici 
la fin de l’année».

(AFP)

 ● A cause de l'épisode de gel d'avril, les récoltes de vin français pourraient baisser en 
moyenne de 12,5 à 15 millions d'hectolitres, selon le secteur. — KONRAD K./SIPA

 ● BNP Paribas fait partie de cette coalition de banques s’engageant à la neutralité 
carbone pour 2050.

 ● Netflix ne table que sur 1 million d’abonnés supplémen-
taires pour le trimestre en cours, contre 10 millions l’année 

dernière à la même période. Getty Images via AFP
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Cet aspect de Vénus laisse augurer une période relati-
vement protégée pour vos finances. Qu'il s'agisse d'une 

quelconque prime inattendue ou de placements qui commencent à 
vous rapporter, vous pourrez compter sur des surprises agréables.       

Vous peinez depuis un certain temps pour améliorer 
votre situation financière et vivre, sinon dans l'opulence, du moins dans 
une confortable aisance. Ce jour, vous franchirez un cap très important 
: avec l'appui de plusieurs astres harmoniques dans votre Ciel, vous 
réussirez à gonfler votre compte en banque en réalisant point par point 
le programme rigoureux que vous vous êtes fixé.      

Avec cet aspect de Neptune, vos finances passeront 
au premier plan de vos préoccupations. Il faut dire qu'il 

sera grand temps de songer à la gestion de vos comptes. D'ailleurs, si 
vous ne vous en souciez pas, votre banquier va finir par vous rappe-
ler à l'ordre. Comme vous avez tendance à jouer au yoyo avec votre 
argent, cela va vous demander un effort. Mais ce sera utile, d'autant 
que le mauvais aspect de Pluton risque de vous valoir quelques dé-
boires si vous vous êtes montré insouciant.    

Avec cet aspect de Saturne, la planète de la réflexion 
et de l'organisation, vous aurez l'opportunité de 

mieux gérer votre budget. Faites vos comptes et essayez de détecter 
les secteurs dans lesquels vous avez du mal à contrôler vos dépenses 
; vous pourrez ainsi éviter les fuites. Pour quelques-uns d'entre vous, 
l'impact de Saturne pourra se traduire par une baisse momentanée de 
leurs revenus, mais cela ne durera pas.          

Grâce au soutien de Pluton, vous pourrez améliorer 
votre niveau de vie. Mais attention, il faudra vous méfier de votre ten-
dance actuelle à la dilapidation. Ce sera le moment ou jamais, par 
exemple, d'acheter une maison qui vous convienne ; vous trouverez 
une occasion fort intéressante et pourrez réaliser un emprunt dans de 
très bonnes conditions. Pensez aussi à placer vos économies ou à les 
investir : vous y gagnerez.  

Vous aurez la possibilité de consolider votre situa-
tion matérielle grâce à des transactions profitables que vous offrira un 
environnement planétaire très faste. Vous saurez prendre des risques 
calculés et limiter au maximum les dangers éventuels ; cela vous 
réussira.

Balance

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poissons 

Ne vous laissez pas attendrir par les membres de 
votre famille qui insistent pour effectuer des dépenses 

importantes. Il est probable que ce qui a trait à l'épargne, aux 
assurances et aux impôts, jouera sur le plan pécuniaire un rôle 
plus important que de coutume. Pensez toujours à avoir un peu 
d'argent de côté en prévision de dépenses inattendues mais in-
dispensables.  

Votre équilibre budgétaire sera protégé par Sa-
turne. Un coup de chance incroyable est d'ailleurs possible. Si 
vous faites partie des heureux élus qui ont droit à une bonne sur-
prise, restez quand même prudent : placez cet argent au lieu de 
le dépenser.      

 
Mercure sera bien aspecté : voilà qui devrait vous 

aider à vous équilibrer sur le plan financier. Si vous vous trou-
vez dans une mauvaise passe financière, faites attentivement 
vos comptes et établissez un budget serré pour vous en sortir. Si 
vous êtes plus à l'aise, choisissez des placements sûrs. Certains 
d'entre vous seront soumis à des influences momentanément 
déstabilisantes, et ils auront tout intérêt à se garder une poire 
pour la soif.     

Avec l'influence d'Uranus, l'astre des imprévus, dans 
le secteur argent, vous devrez agir avec habileté et lucidité si vous 
voulez tirer votre épingle du jeu. Mais si vous vous en donnez 
la peine, les résultats pourront être substantiels. Jupiter pourrait 
bien vous gratifier d'un beau coup de chance.    

Une petite rentrée d'argent ou une facilité financière vous 
seront accordées. Cela vous permettra de faire un achat agréable 
que vous envisagiez depuis bien longtemps. D'autre part, vous 
recevrez ou offrirez un cadeau qui, dans l'un ou l'autre cas, vous 
fera un immense plaisir. Mais dans tous les cas, ne dépassez pas 
vos possibilités budgétaires.       

Ce climat astral s'avérera nettement favorable à la sta-
bilisation de la vie matérielle. Certains natifs se verront proposer un 
emploi relativement sécurisant. D'autres bénéficieront d'une rentrée 
d'argent inespérée. Si vous avez quelque chose à vendre, un objet ou 
une idée, ce sera l'occasion ou jamais de faire monter les enchères.      

Bélier

Cancer 

Vierge 

Lion 

Gémeaux 

Taureau 
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Développement à la base

Les impacts du projet EJV sont réels dans les Plateaux
Initié pour fournir des opportunités de générations de revenus aux jeunes pauvres et 
vulnérables ciblés du Togo en leur offrant d’une part l’occasion de développer des 
saines habitudes de travail et d’acquérir des valeurs civiques, le projet EJV (projet 
d’opportunité d’emploi pour les jeunes vulnérables), est une réussite. Financé par la 
banque mondiale à hauteur de 9 milliards de francs CFA, et exécuté par l’Agence 
nationale d’appui au développement à la base, d’énormes progrès ont été enregis-
trés et les impacts de l’initiative sont aujourd’hui réels dans chaque région du Togo.

 ● Emanuel AKAKPO

Du 15 au 17 avril 
2021, l’Agence 
nationale d’appui 

au développement à la base 
(Anadeb), a de nouveau tenu 
avec ses partenaires et les 
parties prenantes à Dapaong 
dans la région des savanes, 
un atelier bilan du trimestre 
1 du projet d’opportunités 
d’emploi pour les jeunes 
vulnérables (EJV). Ladite 
rencontre a permis à l’insti-
tution de faire le point avec 
ses siens des réalisations du 
projet dans chaque région 
ainsi que les visites de ter-
rain afin de constater les réa-
lisations du projet en cours. 
Le projet se veut ainsi pour 
l’Anadeb une réussite dans 
les cinq régions du pays 
surtout dans la région des 
plateaux. En termes d’avan-
cées, les résultats produits 
par l’Anadeb en disent long, 
l’initiative à travers sa sous-
composante, volontariat 
communautaire et formation 
dont l’objectif est « d’offrir 
l’occasion de développer de 
saines habitudes de travail 
et d’acquérir des valeurs 
civiques tout en participant 
à une activité valorisée par 
la communauté », a permis 
d’enregistrer pour l’année 
2020 « 41 microprojets des 
Travaux de haute intensité 
de main d’œuvre (THIMO) 
». Pour cette année 6 de 
ce projet ont été renforcés 
pour une utilisation plus 
efficace. Au-delà, la sous-
composante Formation sur 
les aptitudes à la vie quo-
tidienne et micro entrepre-
neuriale quant à elle a per-
mis de former « 786 jeunes 
dans la région des plateaux 
sur la santé, le genre et la 
diversité, les services com-
munautaires, la sécurité sur 
le lieu de travail ». Cette 
formation, organisée en 22 

sessions, a mobilisé au total, 
8 632 Hommes. 11 Contrats 
ont donc été signés afin d’ini-
tier les jeunes à leurs métiers. 
Aussi, 16 centres d’alpha-
bétisations fonctionnelles 
additionnelles ont été ouverts 
portant le nombre total des 
centres d’alphabétisation à 57 
dans cette région. Pour ce qui 
est de la composante Appui 
aux activités génératrices de 
revenus (AGR), elle a per-
mis à « 1020 jeunes de béné-
ficier de la subvention pour 
le démarrage de leur activité 
génératrice de revenus ». La 
composante vise en effet, à 
soutenir les bénéficiaires qui 
ont achevé avec succès les 
activités de la composante 1 
pour le lancement ou l’exten-
sion d’une activité génératrice 
de revenus. 

Mise à jour 41 sites 
THIMO et 1299 AGR

Par ailleurs, le composant, 
renforcement de capacité a 
permis de géo référencer et 
mettre à jour 41 sites THIMO 
et 1299 AGR. C’est un projet 
qui permet d’appuyer le gou-
vernement dans la conception, 
le renforcement et la mise en 
application des instruments 
opérationnels nécessaires à 
la mise en œuvre des micro-

projets d’emploi des jeunes 
pauvres et vulnérables. En 
ce qui concerne la gestion du 
projet dans la région des Pla-
teaux, 02 consultants juniors 
en Sauvegarde environne-
mentale et sociale (SES) ont 
été recruté et ont travaillé 
pendant 3 mois pour intégrer 
les aspects environnemen-
taux et sociaux dans la pla-
nification et la gestion des 
microprojets, 400 auto-éva-
luations d’AGR réalisées et 
140 rapports validés soit 35 
% des rapports sont soumis 
à travers la plateforme Kobo 
Collect. Il faut rappeler que 
120 jeunes sur 140 auto-éva-
luations réalisées ont accru 
leur revenu d’au moins 5 000 
FCFA/mois soit une augmen-
tation de revenu d’au moins 
60 000 FCFA/an, 16 auto-
évaluations THIMO réali-
sées et 15 rapports validés 
soit 94 % des rapports sou-
mis à travers la plateforme 
Kobo Toolbox. Aujourd’hui, 
l’un des défis de l’Anadeb est 
de maintenir le cap. Un tra-
vail qui consiste à impliquer 
davantage les communautés 
à l’initiative, de préserver 
les acquis en termes de lutte 
contre la pauvreté et d’appli-
quer la nouvelle donne axée 
sur la contribution commu-
nautaire. 

Fonds d’aide à la culture 

Les nouvelles orientations au cœur d’une rencontre à Lomé
Le ministre de la Culture et du tourisme, le Dr Kossi Lamadokou a échangé avec 
les acteurs culturels sur les nouvelles orientations à imprimer au Fonds d’aide à la 
culture (FAC) dans le cadre d’une réforme en adoption à Lomé ce mardi 20 Avril 
2021.

 ● Bernard AFAWOUBO

Une cinquantaine 
d’acteurs culturels 
représentant toutes 

les fédérations et les divers 
secteurs des arts et de la 
culture du Togo ont pris part 
à la rencontre d’échange 
organisé par le ministre en 
charge de la Culture et du 
tourisme, le Dr Kossi Lama-
dokou et qui les a permis de 
discuter et d’être au parfum 
des réformes consensuelles à 
opérer sur le Fonds d’Aide à 
la Culture. En effet, ce fond 
créer par le gouvernement 
togolais depuis 2013 et qui 
met chaque année une enve-
loppe de 300 millions à dis-
position des acteurs culturels 
dans l’optique d’accompa-
gner leurs différents projets 
se trouve au cœur de contro-
verse. C’est la raison qui 
sous-tend cette rencontre ini-
tiée par le ministre de tutelle 
pour une sortie de crise et par 
la même occasion orienté le 
Fonds d’Aide à la Culture 
vers des réformes approuvées 
et voulues par le plus grand 
nombre de professionnels des 
arts et de la culture. Plusieurs 
questions portant sur la pério-
dicité des appels à projets ont 
meublé cette rencontre entre 
autres, faut-il le faire chaque 

année au risque de disposer 
rien que de 300 millions pour 
financer des projets ou faut-il 
aller à une biennale de finan-
cement des projets qui por-
terait le financement cumulé 
à 600 millions tous les 2 ans 
? Le ministre de la culture 
et du tourisme précise que 
d’intéressantes pistes ont 
été explorées et des ques-
tionnements fondamentaux 
ont été exprimés en ce qui 
concerne ces questions. La 
Covid 19 et la précarité que 
cela entraine pour le sec-
teur culturel a été également 
abordé. Devant l’impression 
largement dégagée par les 
acteurs culturels que l’Etat 
semble les avoir oubliés 
pendant cette crise alors que 
d’autres franges de la société 
ont été « secourues » par le 

programme « Novissi », le 
ministre a répondu que le 
Chef de l’Etat, en bon père 
de famille, est obligé de pen-
ser à la meilleure manière de 
porter assistance à tous les 
secteurs pour ne pas donner 
l’impression d’en privilé-
gier certains au détriment 
d’autres. Tout en invitant les 
acteurs culturels à faire par-
venir leurs idées et proposi-
tions, le ministre a convenu 
avec les participants que des 
appels vont être lancés très 
bientôt pour le compte de 
cette année 2021 avec des 
critères étudiés afin que le 
FAC soulage quelque peu, 
dans la mesure du possible, le 
plus grand nombre d’acteurs 
culturels en proie au désarroi 
des plus profonds.

Fédération togolaise de football

Appel à candidature pour la succession de Claude Leroy 
La fédération togolaise de football (FTF) est à la recherche d’un nouveau sélection-
neur pour les Epervier du Togo quelques semaines après le départ de Claude Leroy.

 ● Eyram AKAKPO

L’instance dirigeante 
du football togolais a 
lancé le 21 avril 2021, 

un appel à candidature pour 
le recrutement d’un nouvel 
entraineur pour la sélection 
nationale. Selon la FTF, « 
cet appel à candidatures est 
ouvert à tous les techniciens 
togolais ou étrangers dont les 
qualifications et compétences 
sont avérées ». Plusieurs 
conditions sont à remplir par 
les candidats qui doivent être 
titulaires d’un diplôme obte-
nus sur la base des formations 
licence A CAF, licence A 

UEFA, Licence Pro UEFA, 
ou tous autres diplômes re-
connus  équivalents. Outre, 
le candidat doit avoir une 
bonne connaissance de la 
langue française, connaitre 
la géopolitique du football 

africain, être porteur d’un 
projet sportif et disposer à ré-
sider en permanence au Togo 
pendant toute la durée de son 
contrat. Les dossiers doivent 
être adressés au président de 
la Fédération togolaise de 
football, sous pli fermé,  avec 
mention « confidentiel », par 
courrier rapide, au secrétariat 
général de la FTF, B.P :05  
Lomé-Togo ou à l’adresse 
ftftogoproject@gmail.com. 
En rappel, le démissionnaire 
Claude Leroy arrivé au Togo 
en avril 2016, a en 35 matchs 
remporté 9 victoires, 12 
matchs nuls et 14 défaites. 

 ● Le présidium à l’ouverture des travaux

 ● Le ministre en charge de la culture et du tourisme, 
le Dr Kossi Lamadokou
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